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PLAN

TROIS ÉTAPES 

ÉTAPE 1 PASSE: SITUATION DE COHÉRENCE SYMBOLIQUE : HOMME-

NATURE

ÉTAPE 2 PRÉSENT: SITUATION D’INCOHÉRENCE OU D’ANTINOMIE:

HOMME/NATURE

ÉTAPE 3-FUTUR: QUÊTE D’UNE NOUVELLE COHÉRENCE SYMBOLIQUE:

HOMME-NATURE
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 INTRODUCTION

 La dynamique des systèmes urbains et la conservation 
des forêts sacrées se sont souvent révélées dans l’histoire 
du développement comme des processus antinomiques 
au regard des logiques qui les gouvernent : 

 logique socio-économique pour le premier, 

 logique psychoculturelle pour le second. 

 Il fut une époque où les représentations, les
comportements humains et les pratiques sociales
associées incarnaient une idéologie de progrès au sens du
« développement durable.

 Comment alors les sociétés africaines qui jadis « associant
écologie et spiritualité », ont-elle rompu avec l’idéologie
du développement durable et ses dimensions liturgique au
point d'en devenir aujourd’hui cliente ?

 Qu’est ce qui dans l’histoire de ces peuples d’autrefois
respectueux de l’environnement et ses attributs sacrés a
engendré des comportements anti-écologistes ?

 Comment remédier à cette rupture du système
urbain/forêt dans la perspective d’une cohérence
symbolique ?

PROBLÉMATIQUE
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 I ÉTAPE 1 : LECTURE STRUCTURALE : ÉTAT INITIAL DES 
RAPPORTS HOMMES-NATURE COMME SYSTÈME  
SYMBOLIQUE

 l’Homme est un "produit" de la Nature qui elle même 
d’essence divine

 continuum éco-systémique  Homme et Nature,  l’univers 
matériel (montagnes, forêts, eaux, animaux, humains) et 
l’univers immatériel invisible (ancêtres, génies, esprits) 
avec comme principe intégrateur : le sacré. 

 Rites agraires expression d’une crainte révérencielle et un 
souci de vivre en harmonie avec la  nature et ses entités 
divinisées

 l’acculturation urbaine  (idéologie techniciste) traduit une 
défaillance du principe intégrateur (le sacré): émergence 
de nouveaux types de comportements humains et de 
"gestion laïque" des systèmes agraires urbains qui 
menace  les forêts sacrées: processus de désacralisation 
permanente.

 Comment les idéologies urbaines classiques et
technicistes ont engendré l’antinomie dans les rapports
homme-nature, biologie-culture.

 Quelles en sont les implications sociologiques et
épistémologiques dans les problématiques actuelles des
gestions de forêts sacrées en zone urbaine ?

ÉTAPE 1  PASSE:  SITUATION 
DE COHÉRENCE SYMBOLIQUE : 
HOMME-NATURE
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 ÉTAPE 2 DE L’HISTOIRE SAVANTE CLASSIQUE DE
L’URBANISATION ET CONSERVATION DES FORETS
SACRÉES EN AFRIQUE MODERNE

 Repères épistémologiques de l’antinomie :urbain/forêts 
sacrées à  rechercher des sciences cartésiennes et 
galiléennes.

 schéma évolutionniste:   forêts sacrées incarnent le stade 
de la construction « archaïque » de la pensée humaine: 
antinomie de la culture urbaine ou civilisée.

 Ce méta-paradigme cartésien instruit les politiques
urbaines, organise l’univers de recherche et inspire les
projets d’aménagement d’urbanisation, privilégie la
dimension matérielle (botanique, biomédicale,
agronomique, zoologique) des espaces agraires au
détriment des aspects symbolique et religieux

 Cela constitue des agressions sociologiques qui fragilisent
mentalement les communautés autochtones condamnées
à trouver dans l’angoisse de destruction des forêts
sacrées « le substitut d’une impossible réponse au
désordre ressenti

 L’enjeu théorique en appelle donc à une rectification du
discours de l’épistémologie institutionnelle des
dynamiques urbaines qui ne laisse aucune place au sacré
comme matrice environnementale irréductible de
conservation des forêts sacrées

ÉTAPE 2 PRÉSENT: SITUATION
D’INCOHÉRENCE OU
D’ANTINOMIE:

HOMME/NATURE
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 ÉTAPE 3 : CONCLUSION ET PERSPECTIVE

 Passer De l’antinomie à un pluralisme cohérent (système
intégrateur) entre urbain/forêts sacrées : suppose un
préalable épistémologique :

 rompre d’une part avec des clichés positiviste
dichotomistes et réducteurs qui répudie la foi, la passion,
le sacré au rang d’archaïsme culturel

 Voir au delà des antinomies nature/culture, sciences
exactes et non exactes, raison/sens archaïsme/
modernité) pour une interdisciplinarité.

 Les planificateur encore sous l’emprise de la rhétorique
scientifique du positiviste classique ont du mal opérer ce
dépassement dialectique: intégrer la matrice liturgique de
forêts sacrées dans les politiques urbaines.

 Seule rectification d’ordre méthodologique : la
substitution de l’approche analytique par une approche
systémique, mais toujours à l’intérieur de la même
rhétorique positiviste

 l’ épistémologique de la complexité (coordination
intégrative nature/sacré) devient est un apriori
incontournable sans lequel toute politique urbaine
d’aménagement des forêts sacrées manquerai d’assise
solide.

ÉTAPE 3 : QUÊTE D’UN
NOUVELLE COHÉRENCE
SYMBOLIQUE
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MERCI POUR VOTRE ATTENTION
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